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Fig. 1: Mohand Saïd Aïssani, officier de l’ALN, 

Secrétaire du PC de la Wilaya 3 a été le dernier 

secrétaire particulier du colonel Amirouche  

 

 

 

 

Dès la fin du congrès de la Soummam, Rachid Adjaoud a intégré la garde 

rapprochée du colonel Amirouche. Son récit met en avant les relations respectueuses 

qui existaient avec son chef. Cependant, d’autres témoignages qui paraissent tout à 

fait anodins peuvent permettre aux historiens de tirer des conclusions tout à fait 

pertinentes. Ainsi, Djoudi Attoumi, dans plusieurs de ses livres consacre un 

paragraphe au sous-lieutenant Mohand Saïd Aïssani (1936 – 1959), qui avait été le 

dernier secrétaire particulier du chef de la Wilaya III. Grièvement blessé lors de 

l’opération de Bou Saada qui a vu la mort de Amirouche et Si El-Houes, il sera 

froidement assassiné dans sa cellule. En effet, bien avant de se mettre à écrire ses 

livres, Djoudi Attoumi m’avaient raconté qu’il avait personnellement assisté à une 

scène ahurissante au niveau du PC de la Wilaya III. Il s’agit de l’histoire du tabac à 

chiquer et de l’isolement pour les discussions : « Amirouche le toisa, puis le salua 

d’une manière courtoise. Le lendemain, il le prit à part et une discussion prolongée 

s’engagea entre les deux hommes. Nous remarquions qu’un courant de sympathie est 

passé entre eux. Désormais, ils se voyaient souvent au point où Mohand Saïd devint 

le conseiller d’Amirouche.  Il nous semblait déceler une certaine familiarité entre 

eux. Nous les voyons souvent à l’écart en train de discuter à bâton rompu et 

Amirouche en était visiblement heureux. Mohand Saïd, toujours emporté par la 

discussion se permettait des droits et Amirouche fermait les yeux sur certaines 

permissivités. J’étais un peu à l’écart des deux hommes en pleine discussion lorsque 

je vis Mohand Saïd, ses mains dans la Kachabia se tournant vers moi pour chiquer. 

J’étais ahuri sachant la sévérité de notre chef sur le tabac. Mais il n’en fût rien ; 

lorsque Mohand Saïd se tourna vers son interlocuteur pour continuer la 

conversation, Amirouche, avec un rire malicieux, lui fit un signe de tête, toujours 

souriant, une manière de lui dire qu’il n’était pas dupe, mais qu’il fermait les yeux » 

(ATTOUMI,2016: 182).  
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Fig. 2: Cette photographie exceptionnelle a été rapportée par Djoudi Attoumi dans son livre 

sur Boudiab Amar. Il y a identifié : Abdelmalek Bouguermouh, Abdelhafid Ihhadaden, Mohand 

Said Aïssani, … 

 



                                                                         

 

 

               

« Le sous-lieutenant Mohand Saïd AÏSSANI, ses rapports particuliers avec le Colonel 

Amirouche et le le fonctionnement du PC de la Wilaya III historique ». Une émission du 

journaliste Zinedine Kacimi (Radio Chaîne 2 et Radio Bouira) avec comme invité le Pr 

Djamil Aïssani (vendredi 18 février 2022)  
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